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Avant-propos 

Lors de la Klausurtagung des 15 et 16 septembre 1995, la commission scientifique du Parc 
national suisse a examine les resultats des suivis ä. long terme menes sur I es effets 
ecologiques des densites elevees de cerfs que conna'it le Parc (Filii & Scheurer, 1996). Parmi 
les conclusions de ces travaux figurent un certain nombre de recommandations quant aux 
organismes qu'il conviendrait d'etudier pour mettre en evidence d'eventuelles influences 
ecologiques marquees de fortes densites d'ongules sur les ecosystemes prairiaux. 

Parmi ceux-ci figurent les invertebres lies aux prairies et au sol, en particulier les araignees 
de petite taille comme les especes de la famille des Linyphiidae. En effet, ces petites 
araignees, qui mesurent de 1 ä. 2 mm en general, reunissent plusieurs criteres utiles ä. ce type 
d'etude: 
• dans les prairies d'altitude, c'est un des rares groupes d'invertebres ä. etre relativement 

abondant et ä. presenter une certaine diversite d'especes; 
• les Linyphiidae sont relativement peu mobiles en comparaison avec d'autres invertebres 

habitant les memes milieux; de ce fait, ils sont susceptibles de reagir aux densites 
d'ongules sans que)es resultats ne soient trop influences par des reactions de mobilite 
constates, par exemple, avec les lepidopteres; 

• ecoJogiquement, du fait qu'elles construisent des toiles en }es accrochant a la Vegetation, 
les araignees sont sensibles a la structure de la vegetation; or, c'est precisement l'un des 
parametres que les ongules modifient le plus. 

Comme on le verra, l'investigation menee ici dementre de maniere tres satisfaisante, compte­
tenu des nombreuses contraintes qu'entra'ine la realisation d'un tel travail sur une seule 
saison, que l'influence des ongules n'est pas significative sur l'arachnofaune des prairies 
alpines du Parc national suisse. 

Ce resultat doit cependant etre relativise dans le temps. En effet, en creant des enclos et en 
supprimant l'influence des ongules sur de petites surfaces, on supprime instantanement le 
facteur dont on veut mesurer l'influence. Cette demar.che est correcte. Toutefois, l'effet de 
fortes densites d'ongules s'etant exercee sur Ia dun~e, certaines especes ont peut-etre disparu 
du systeme en raison de cet effet. Si tel est le cas, leur reapparition dans les enclos ne peut 
etre le fruit que d'une recolonisation a partir de milieux distants du Parc national. Ceci est 
.evidemment une pure speculation. 11 n'en reste pas moins que si ce devait etre une hypothese 
correcte, seule des etudes a long terme et disposant d'enclos de grande surface seraient en 
mesure de Ia verifier. 

Cet exemple dementre donc toute la pertinence et la necessite des recherches ecologiques a 
long terme. Il en dementre aussi la difficulte et la modestie. En effet, les connaissances et 
outils theoriques manquent encore largement pour que ce qui apparalt comme une 
hypothese speculative puisse etre suffisamment confortee pour justifier une investigation 
plus approfondie sur l'influence excate que de fortes densites d'ongules ont sur les · 
communautes d'invertebres des pelouses alpines du Parc national. 

Sebastien Sachot, Conservation de la faune, 1 eh. du marquisat, CH-1025 St-Sulpice 



Zusammenfassung 

Im Sommer 1996 wurden die Spinnengemeinschaften von Alpinrasen im Val Trupchun 

und Val ll Fuom studiert. Die Huftieredensitäten haben keine significative Wirkung über 

die Spinnen der Alpinrasen. Es gibt keine bedeutende Unterscheidung zwischen der 

Artenanzahl der Spinnengemeinschaften, die innerhalb oder ausserhalb den 

Auszäunungen gefangen worden sind. Die Artendiversität ist auch nicht von aktuellen 

Huftieredensitäten beeinflusst. Es erklärt sich dadurch, dass (1) eine ungleich 

abgefressene Grasschicht gewissene Arten erlaubt, sich in Substitution Biotopen Netze zu 

bilden (2) zahlreiche einzelne Individuen kommen vielleicht aus Nachbargebieten. Mit 

den heutigen fehlenden Kenntnissen über die Autökologie der Arten ist es nicht möglich 

zu wissen, ob diese Individuen typisch oder nicht von der Station sind . 

Resurne 

En 1996, les densites d'ongules du Val Trupchun et de la region d'Il Fuom n'ont pas 

d'influence significative sur l'arachnofaune des prairies alpines. 11 n'existe pas de 

difference significative entre la richesse specifique des communautes d'araneides 

prelevees a l'interieur et a l'exterieur de surfaces cloturees. La diversite specifique n'est 

pas non plus affectee par les densites actuelles d'ongules. Ceci est explique par (1) 

l'abroutissement non uniforme de la strate herbacee, permettant a certaines especes de 

s'etablir dans des microhabitats de substitution (2) la presence de nombreux individus 

isoles provenant peut-etre de milieux voisins. Le manque actuel de connaissances sur 

l'autecologie des especes ne pennet pas de definir avec certitude si ces individus isoles 

proviennent de milieux voisins ou sont typiques de la station. 
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1. Introduction 

L'effet des herbivores sur les communautes vegetales a ete etudie a de nombreuses 

reprises (ex: Bock & Bock, 1993; Brandt, 1993; Saint-Andrieux, 1994). Cependant, peu 

d'etudes ont concerne l'effet des herbivores sur les invertebres (Rinne, 1988; Raba, 

1993; Abenspergtraun et al., 1996). Or les resultats de ces travaux sont souvent 

contradictoires, notamment en raison de la variabilite des conditions environnementales, 

du type de communaute vegetale et de la duree d'abroutissement (Hayward et al., 1997). 

Depuis les annees quarante, les effectifs d'ongules du PNS ont quadruple (Brandt, 

1993). Actuellement, le nombre de cerfs (Cervus elaphus) estivants au PNS est compris 

entre 1000 et 1500 individus, le nombre de chamois (Rupicapra rupicapra) presents est 

estime a 1500 et le nombre de bouquetins (Capra ibex) a 250 (Krüsi et al., 1995). Leur 

influence sur lastrate herbacee du PNS est controversee. Krüsi et al. (1995) ont montre 

que la biodiversite ne pouvait etre maintenue qu'en presence de fortes densite d'ongules 

tandis que Broggi (1995) l'a conteste, sur la base d'une argumentation bibliographique. 

Les communautes d'araignees sont susceptibles d'evoluer suite a l'abroutissement de la 

strate herbacee car il a ete montre qu'elles reagissaient rapidement aux perturbations du 

milieu (Curtis & Corrigan, 1990). D'autre part, le nombre d'especes depend etroitement 

de la structure de l'habitat et du microclimat (Greenstone, 1984; Clausen, 1986; 

Villepoux, 1990; Uetz, 1991). Ainsi, un site ayant une structure avec de nombreux 

microhabitats a generalement une richesse specifique supeneure a un site ou cette 

diversite des structures est faible ou absente. 11 est donc probable qu'une prairie peu 

broutee aura une structure herbacee diversifiee comportant de nombreux microhabitats et 

une diversite arachnologique elevee. Au contraire, une prairie broutee par de fortes 

densites d'ongules sera rase, peu structuree et par consequent abritera moins d'especes. 

Ce travail a pour but de deceler l'existence d'un effet indirect des fortes densites 

d'ongules sur l'arachnofaune alpine, en comparant les peuplements arachnologiques 

estivaux a l'interieur et a l'exterieur de surfaces cloturees. 
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2. Materiel et methodes 

2.1 Parcelles d'etudes 

Les 11 parcelles d'etudes sont situees dans le Val Trupchun et dans le Val d'll Fuorn 

(Figure 1). ll existe 20 parcelles clotun!es de taillevariable dans le Val Trupchun. Elles 

ont ete etablies en 1992 dans le cadre du projet UWIWA (Untersuchung von 

Wildschäden am Wald) ayant pour objectif principal d'etudier l'influence de la faune sur 

le developpement des ecosystemes alpins. Seules les parcelles d'au moins 100 m2 ont ete 

retenues lors de ce travail car avec des surfaces plus petites l'influence des milieux 

peripheriques devient trop importante (Raba, 1993). Il s'agit des parcelles NP 4, NP 8, 

NP 11, NP 18, NP 21, NP 31, NP 32 et Laviner Martin. Afin d'obtenir un 

echantillonnage suffisant, les parcelles Il Fuorn, Stabelchod et Margunet situees dans le 

Val d'll Fuorn ont ete retenues. Ces dernieres ont ete construites entre 1987 et 1990 lors 

du projet "Phytomasse alpiner Weiden" realise par 0. Holzgang (in prep.). 

2.2 Methades d 'echantillonnage 

Les araignees sont prelevees au niveau du sol avec des pieges de type barber. Le piege est 

constitue d'un gabelet en plastique de 3 dl rempli aux 2/3 d'ethylglycol 70%. Quelques 

gouttes de detergent sont ajoutees pour permettre aux araignees de faible taille de couler 

plus facilement en abaissant la tension superficielle. Un couvercle metallique protege le 

piege des intemperies. 

2.3 Plan d'echantillonnage 

U n systeme de 3 barher est irrstalle dans chaque enclos. Les pieges sont situes aux 

sommets d'un triangle equilateral et a 2m de son centre de gravite. Le centre de gravire du 

triangle est place le plus pres possible du ~entre de l'enclos. Cependant, lorsque d'autres 

installations scientifiques occupaient deja cette position, un emplacement decale vers le 

bord a du etre choisi. L'orientation du triangle est definie par tirage aleatoire. Une serie de 

3 barber est disposee sur la meme isohypse a 25m du bord de l'enclos en respectant le 

meme protocole. 
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Figure 1. Emplacement des sites de prelevement au Parc National Suisse. 

Echelle 1: 80000. 
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2.4 Conservation et determination du materiel 

Le materiel recolte est conserve dans des bocaux avec de l'alcool a 70%. Ensuite les 

araignees sont triees puis detenninees au niveau de la famille, du genre ou de l'espece 

selon l'etat de maturite des individus. Afin de disposer de materiel utilisable lors de 

futures etudes, chaque araignee determinee est placee dans un tube en verre etiquete. Les 

determinations ont ete accomplies avec les ouvrages d'identification de Heimer & 

Nentwig (1991), Locket & Millidge (1951-1953), Roberts (1985-1987), Kronestedt 

(1990), Roberts (1995). Les determinations incertaines ont ete contrölees par A. Hänggi 

en ce qui conceme les Lycosidae et les Thomisidae et parK. Thaler pour les Linyphiidae. 

2.5 Analyse des donnees 

Les analyses statistiques de cette etude concement principalement les araignees de la 

famille des Linyphiidae car cette famille est la mieux representee du point de vue du 

nombre d'especes et ~u nombre d'individus en Europe centrale ainsi que dans les Alpes 

(Heimer & Nentwig, 1991; Thaler, 1995). De plus, les individus adultes ont 

generalerneut une taille proehe du mm et elaborent des toiles dans la vegetation ou au sol. 

Elles sont reconnues pour etre peu mobiles a l'etat adulte (Fürstet al., 1993; Hänggi, 

1993) et sont donc susceptibles d'etre influencees par la hauteur de lastrate herbacee. 

Plusieurs methodes de prelevement ont ete elaborees pour capturer les araignees de la 

strate herbacee (Duffey, 1972). Cependant, toutes ne sont pas adequates pour etudier 

l'arachnofaune de gazons hauts ou raz. Ainsi, l'utilisation du filet fauchoir n'est tout 

simplement pas possible lorsque la strate herbacee est courte. D'autres procedes, tels que 

la capture a vue des araignees sur un quadrat delimite, presentent l'inconvenient d'etre 

faussee en fonction de la fatigue visuelle du piegeur (Asselin & Baudry, 1989; Emerit & 

Bonaric, 1990). C'est pourquoi 'nous leur avons prefere le piegeage barber, methode 

legere et rapide a mettre en oeuvre et dont l'utilisation en arachnologie est tres repandue 

(Corey & Taylor, 1988; Kromp & Steinberger, 1992; Maelfait & Baert, 1988; Villepoux, 

1990; Thaler, 1995). 

L'abondance des individus captures parbarher n'est pas comparee entre les differentes 

parcelles car le nombre d'individus captures de la sorte n'est comparable que si l'activite 

entre especes est constante (Topping & Sunderland, 1992). Cette condition n'etant pas 

verifiable lors des piegeages, il est donc deconseille de proceder a ce type d'analyse 

(Topping & Sunderland, 1992). 
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Les indices de diversite permettent de prendre simultanement en compte le nombre 

d'especes et leur abondance relative. Lors de ce travail, la diversite est estimee avec les 

indices de Shannon. Ainsi, une valeur nulle represente une diversit6 minimale alors que 

logarithme du nombre d'espece equivaut a une diversite maximale. 

3. Resultats 

3.1 Liste des especes capturees par piegeage barher 

Les piegeages barher ont permis la recolte de 2157 individus dont 876 a l'interieur des 

enclos et 1281 a l'exterieur. Les 1257 individus identifiables sontrepartis 8 familles et 58 

especes (Annexe 1). Parmi les especes determinees, 31 sont liees aux pelouses alpines 

(Maurer & Hänggi, 1990). L'ecologie des especes est indiquee au Tableau 1. Les 

informations concernant les biotopes frequentes sont inconnues pour 4 especes. 

Les peuplements d'araneides des parcelles sises a l'interieur Oll a l'exterieur des enclos 

sont domines par les Linyphiidae, Les Lycosidae, les Thomisidae et les Gnaphosidae . 

(Tableau 2). Pardosa blanda et Pardosa mixta (Lycosidae) sont particulierement 

abondantes: elles representent respectivement 50% et 24% de tous les individus 

determines au niveau de l'espece. 

Tableau 2. Composition des familles (en% du nombre d'especes) a l'interieur et hors 

des enclos. 

Familie Interieur enclos (%) Hors enclos (%) 
Linyphüdae 46 41 
Lycosidae 21 25 
Thomisidae 13 11 
Gnaphosidae 13 11 
Theridüdae 5 5 
Tetragnathidae 2 0 
Clubionidae 0 2 
Salticidae 0 5 
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Tableau 1. Liste des especes capturees au PNS par barber. Les indications sur l'ccologie des es~ces proviennent de Maurer & Hänggi ( 1990). 

Famillcs Especes 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Agyneta cauta 

Centromeros pabulator 

Ceratinella brevipes 

Ceratinella brevis 

Drapctisca socialis 

Erigone remota 

Erigonella subelevata 

Evansia mcrens 

Gonatium rubens 

Liny Lephtyphantes annulatus 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Liny 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Lyco 

Ther 

Ther 

Thom 

Thom 

Thom 

Thom 

Thom 

Thom 

Thom 

Salt 

Salt 

Club 

Tetr 

Gnap 

Gnap 

Gnap 

Gnap 

Gnap 

Gnap 

Lephtyphantes cristatus 

Lephtyphantes expunctus 

Lephtyphantes fragilis 

Lephtyphantes kotulai 

Maso sundevalli 

Meioneta orites 

Meioneta rurestris 

Metopobactrus nadigi 

Microctenomyx subitaenus 

Milleriana inerrans 

Microlinyphia pusilla 

Porrhomma pallidum 

Silometopus rosemariae 

Tapinocyba pallens 

TI so vagans 

Trichoptema cito 

Walckenaeria monaceras 

Walckenaeria stylifrons 

Alopecosa accentuata 

Alopecosa aculeata 

Alopecosa cuneata 

Alopecosa pulverulenta 

Alopecosa taeniata 

Pardosa blanda 

Pardosa ferruginea 

Pardosa mixta 

Pardosa oreophila 

Pardosa palustris 

Trochosa terricola 

Robertus truncorum 

Steatoda phalerata 

Oxyptila atomaria 

Oxyptila scabricula 

Xysticus audax 

Xysticus cristatus 

Xysticus desidiosus 

Xysticus gallicus 

Xysticus var lanio 

Euophrys monticola 

Hcliophanus aencus 

Clubiona diversa 

Pachygnatha degceri 

Drassodes pubescens 

Gnaphosa leporina 

Gnaphosa muscorum 

Haplodrassus signifer 

Zelotes pusillus 

Zelotes talpinus 

Degre photo· 
thennophi!ic0 

mp 

ma 

so 

so 

mp 

sp 

spt 

m 

mp 

mp 

? 

mp 

m 

sp 

mo 

sp 

m 

mo? 

mp 

m 

DcgrtS 
d'hygrophilieb Stratec 

mh 

mb 

mh 

mh 

eh 

mh 

mx 

mh 

m 

m 

mx 

sx 

mx 

m? 

mx 

m? 

mx 

I 

14 

13 

13 

01 

01 

12 

1 

15 

1? 

1 

23 

12 

? 

01 

15 

13 

01 

01 

13 

03 

03 

01 

I 

01 

01 

Typologicd 

M,Wi/e 

W,Wi/e 

Wije 

W/f,Wi 

Ri,W 

Wi/a 

G/a 

W,G 

w 

W,G/a,Wi/a 

S/a 

S/a 

W,G 

W,Wi/a 

T 

w 
W,Wi 

Wi/e,M 

W/n 

Wi/a 

w 
M,Wi 

T 

G 

S,T 

T 

Wi/a 

Wi/e 

G,Wi 

W/n 

Wi/a 

w 
Wi/a 

Wi/a 

Wi/e 

W,G,Wi 

w 

Wi/c 

Wi/e 

T 

CU 

eu 

Wi/a,S/a 

Wi/a 

G 

S/a 

eu 

M 

Wi,A,R 

eu 

G/a 

W/a 

CU 

Wi/e 

Wi/a 

Altitudc" Biotopes 

MS Marais, Nardeturn 

PMSAn Litiere forestiere, paturages boises, gazons 
alpins, prairies maigres 

PMSAN Pres humides, marais 

PMSAN Litiere forestierc, paturages boiscs, gazons alpins 

PMS Troncs d'arbres 

SAN 

SA? 

s 
pmSA 

Prairies alpines avec eboulis 

Prairics alpines, lande a arbrisscaux nains 

Myrmccophile 

Buissons,lisiercs 

PM Litiere forestil!:rc, moussc, buissons 

MSAN Fore! de resincux,liticre , arbrisseaux nains 

mSA Pierricrs, eboulis 

SAN Prairies alpines, lande a arbrisseaux nains 

PMS Litil!:re forestiere, buissons, marais 

S Litil!:re dc foret de coniferes, päturages 

PMSAN Taus les habitats, de prefcrence en milieu 
agricole 

M Gazonsraz 

PMS 

MS 

PMS 

PMS 

SA 

PMs 

Litiere forestiere, buissons, prairies. friches 

Prairie de fauche 

Prcs humides, prcs a usage extensifs 

Litiere de foret de cöniferes subalpines, eboulis, 
pierriers, gazons alpins 
Gazons alpins, Nardeturn 

Liticre forestiere 

PMSA Milieux humides, marais, Pres intensifs 

PM Gazons raz 

PMS Pierriers, lande a arbrisseaux nains, gawns 
alpins 

s ? 

PMSAn Gazons raz,lieux ruderaux 

MSA 

PMSa 

PMSa 

Gazons raz, steppes rocailleuses, Curvu!etum 

Pres sees ou humides, pres extensifs 

Pres, meme d'usage intensif 

Region alpine 

MSAN Gazons ensoleilles, prairies de fauche subalpines 

mSA Forets subalpines Iumineuses 

SAN Curvuletum, Fumetum et autres prairies alpines 

SAN Lande a arbrisseaux nains, pelouses alpines, 
Curvuletum 

PMS Bas-marais, Molinieturn et autres prairies 
extensives 

PMSA Forets, haies, pres extensifs a proximite des 
forets 

MSA Litiere forestiere, moussc, sous !es pierres 

PMSA Mousses, Caricetum 

PMSA Gazons 

PM Lieux secs 

PMSAN Forcts de cöniferes, prairies ~ches, prairics 
humides 

PMSA Buissons, pres humides, pres de fauche 

SAN 

pMSA 

PMs 

SA 

Sous !es pierres dans !es gazons alpins 

Gazons alpins 

Buissons, forets, lisicres 

Lande a arbrisseaux nains, gazons 

PMSA Sous !es pierres, dans !es buissons 

P Detritus, Iitiere de pres marecag:_ux 

PMS Champs, milieux ruderaux 

PMSAN Sous !es pierrcs, mousse, litierc 

SA Landes 

SAn Mousse, pierres, forets de cönifCrcs 

pMSAN Tous !es biotopes naturels 

PM Gazons, milieux humides, marais 

mSAN Landes 

a s=stenoece; mo=mesosciaphile; e=euryece; m=mesophile; o=sciaphile; mp=mesophotophile; ?=pas de renseignements. 

b m=mesoxerophile; mh=mesohygrophile; sx=stenoxerophile; sh=stenohygrophile: e=euryece. 

Mcntions 

2enCH 
1 ereGR 

2emeen CH 
lere auxGR 

lndividus 
captures 

(Mcthode)f 

I 

16 

10 

2' 

11 

22 

23 

6 

635 

305 

17 

14 

18 

34 

13 

18 

c l=a Ia s11tj'ace du so!, dans Ia litiere; 2=dans Ia slrale herbar;ee; 3=sur /es buissons, sur /es branches inferieures des arbres et contre Ia partie inferieure des troncs; 4=sur /es branches 

superieures des arbres, contre /es parlies superieures et moyennes des lroncs; 5=dans Ia couronne des arbres. 

d M=vegetation de marais; M!f=:bas-marais; Wi=pres, poturages, pelouses; Wili=ttsage intensif; Wile=usage extensif; A=cultures ouvertes; R=vegetation mderale; G=lmissons, haies, lisieres 

forestieres; Gla=lande alpine a arbrisseaux nains; W=.forets; W~f=.forets humides et alluviales; Wila=combe a nei~e; wll= (orets de feuillrts; Wln=(orets de cO.ni(eres; T=milietL't secs: Ri=corticole: 

S=rochers, rocailles, murs; eu=euryece. 

e En majttscule: repartitionprincipale de l'espece; en minucule: espece signalee exceptionnellement a l'etage indique; p,P=etage collineen,jusqu'a BOOm; k.K=manqtte dans Ia zone de l'etage P: 

mM=eiage montasnard, de 800-JSOOm; s,S=etage subalpin, de 1500-2300m; a,A=etage alpin, de 2300-2700m; II,N=ctage nival, au-dessus cle 2700m. 
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3.2 Influence des enclos 

Les peuplements de Linyphiidae captures a l'interieur et a l'exterieur des enclos ne 

different pas d'apres le nombre d'especes presentes (tpaired=0.271, dl=20, p=0.7922, 

Figure 2). Les peuplements composes de toutes les especes d'araneides capturees ne sont 

pas significativement differents entre l'interieur et l'exterieur des enclos (tpaired=-1.804, 

d1=20, p=0..1015, Figure 3). 

Le recouvrement d'especes entre l'interieur et a l'exterieur des enclos est de 45%. De 

plus, 24% des especes ne sont presentes que dans les parcelles clöturees et 31% ne sont 

capturees qu'a l'exterieur des enclos (Annexes 1 et 2). 

8 

7 

6 

i 5 

~ 4 

~ 3 
~ 

• Interieur de renelos 

D Exterieur de renelos 

2 

1 

0 

4 8 11 18 21 31 32 il Ia ma st 

Station 

Figure 2. Nombre d'especes de Linyphiidae selon la station de capture. Pas de 

difference entre le nombre d'especes capturee dans et hors des enclos (tpaired=0.271, 

dl=20, p=0.7922). 
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• Interieur de l'enclos 

0 Exterieur de l'enclos 

4 8 11 18 21 31 32 il la ma st 

Station 

Figure 3. Nombre d'especes d'araneides selon la station de capture. 

Pas de difference entre le nombre d'especes capturee dans et hors des enclos (tpaired=-

1.804, dl=20, p=0.1015). 

Un indice de diversite a pu etre calcule pour chaque Station de prelevement. La diversite 

calculee est comprise entre 0 et 0.82 (Tableau 3). 

Tableau 3. Indice de diversite de Shannon (loglO) calcule pour chaque station sur la 

base des 4 series de piegeages. 

Station Shannon Shannon 
Int Nbsp Ext Nbsp 

4 0.8205 7 0.5458 10 
8 0 1 0.301 2 
11 0.4515 3 0.2764 2 
18 0.1667 7 0.4289 10 
21 0.5543 13 0.3447 11 
31 0.742 7 0.5421 9 
32 0.3451 5 0.8025 7 . 

il 0.6142 6 0.2681 2 
la 0.1544 9 0.4299 15 
ma 0.2441 6 0.5289 10 
sta 0.6701 6 0.6238 8 
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4. Discussion 

4.1 Composition faunistique 

Au debut des annees huitante, les invertebres du PNS ont ete echantillonnes au Munt la 

Chera (Vermot & Fürst, 1982). La presence de certaines especes d'araneides a ete 

qualifiee d'accidentelle ou de sporadique. Une espece aceidenteile provient d'un milieu 

d'altitude inferieure au milieu etudie alors qu'une espece sporadique provient d'un milieu 

voisin, typique des altitudes de la station etudiee. La presence de ces 2 categories 

d'especes dans les milieux etudies peut etre due a la proximite d'autres milieux Oll au 

transport de juveniles par la voie aerienne (Maelfait et al., 1990; Sunderland et al., 1986 

in Kajak, 1993). 

Sur les 58 especes capturees, Clubiona diversa est la seule espece pouvant etre consideree 

comme accidentelle, par contre 19 especes sporadiques ont ete capturees (Tableau 1). A 

l'epoque, Vermet & Fürst (1982) ont capture 42 especes dont 3 sont considerees comme 

accidentelles dont Clubiona diversa. Ils ont identifies 11 especes dites sporadiques parmi 

lesquelles figurentA/opecosa accentuata, Pardosa blanda, Ceratinella brevipes, Gonatium 

rubens et Steatoda phalerata, especes egalement capturees lors de ce travail. 

Selen Hofmann (1988), les sites de type mesobromion, tels que les sites etudies au PNS, 

sont caracterises par des peuplements domines par les Lycosidae, les Gnaphosidae, les 

Thomisidae et les Linyphiidae ce qui correspond exactement aux dominances observees 

lors de ce travail. 

Pardosa blanda etPardosa mixta representent a elles seules 74% de tous les individus 

determines au niveau de l'espece: Ces 2 especes sont typiquement liees aux prairies 

alpines (Maurer & Hänggi, 1990; Thaler, 1995). Les sites parcourus pardes herbivores 

sont frequemment domines par les Lycosidae en ete (Curtis & Corrigan, 1990; 

Abenspergtraun et al., 1996). Cependant, la dominance de ces 2 especes n'est peut-etre 

pas stable temporellement car des changements de dominance sont frequents au cours des 

Saisons en raison de l'evolution des structures vegetales et des facteurs microclimatiques 

(Hofmann, 1988). 

L'absence d'especes appartenant a la famille des Araneidae est notable. Les repl'esentants 

de cette famille etablissent des toiles symetriques sur la vegetation (Canard, 1984) et 

reagissent rapiderneut a la modification de leur habitat (Curtis & Corrigan, 1990; Asselin 

& Baudry, 1990). Un biais du a la methode de piegeage est exclu car d'autres etudes 
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realisees en echantillonnant les araneides de prairies alpines a l'aide de differentes 

methodes n'ont permis de capturer que quelques especes peu abondantes d'araneides 

(Vermot & Fürst, 1982; Thaler, 1995). 11 semble donc que cette fanrille soit peu ou pas 

representee dans les prairies alpines grisonnes. 

4.2 Effet des enclos sur Ia ri~hesse specifique 

D'une maniere surprenante, les peuplements de Linyphiidae ne different pas 

significativement entre l'interieur et l'exterieur des enclos (p=0.7922). Cette famille 

comportant des especes de petite taille et ayant un rayon d'action faible a l'etat adulte etait 

susceptible d'etre influencee par l'abroutissement de lastrate herbacee. Sur le terrain, la 

plupart des stations ne sont pas broutees uniformement. Souvent il subsiste des touffes 

elevees de graminees dans lesquelles certaines especes de Linyphiidae (par ex. 

Micro/inyphia pusilla) trouvent probablement des sites de remplacement pour etablir leur 

toiles. 

Les peuplements composes de toutes les familles ne different pas entre l'interieur et 

l'exterieur des parcelles clöturees. La famille d~s Linyphiidae est representee .par 28 

especes dont les biotopes frequentes sont connus sauf dans 2 cas (Tableau 1). Les 

microhabitats selectionnes par les araignees sont par contre moins bien connus. Par 

exemple, le site d'etablissement des tolles peut varier en fonction de facteurs tels que la 

densite des proies, la structure vegetale ou les conditions microclimatiques (Robinson, 

1981; Pasquet & Kraft, 1980). 

Des intrusions en masse d'especes forestieres ont lieu dans les prairies jusqu'a une 

distance de 10 a 20m (Hänggi, 1993). Au-dela de cette distance, des captures isolees sont 

toujours possible quelque soit le type d'habitat (Hänggi, 1993). Ceci est illustre par la 

capture d'un individu de Drapetisca socialis en prairie, alors que cette espece est 

generalement confinee aux troncs d'arbres (Tableau 1). Les prelevements realises au PNS 

comportent 27 especes representees par 1 individu. Cependant, il est souvent delicat 

d'affmner qu'elles n'appartiennent pas au milieu echantillonne car en se referant a Maurer 

et Hänggi (1990) on constate qu'une espece est tres rarement liee a un seul type d'habitat. 

Les individus d'une espece s'accommodent de toutes sortes de biotopes ayant des 

caracteristiques structurales semblables (Neet, 1996). Par exemple, Ceratinella brevis a 

ete capturee a une reprise lors de ce travail. Cette espece frequente les structures de type 

herbace mais eile peut etre capturee de la plaine a l'etage nival et dans des biotopes aussi 

varie que les forets, les paturages boises et les gazons alpins (Maurer & Hänggi, 1990). 
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4.3 Effet des enclos sur Ia diversite 

Les communautes sont caracterisees par des indices de diversite faibles, proches de 0.45. 

De telles valeurs sont attribuables a la granderiebesse specifique et au petit nombre 

d'especes dominantes composant le peuplement (voir Corey et Taylor, 1988). 

Actuellement, les indices de diversite ne permettent pas d'observer de differences 

marquees entre les parcelles. lls pennettent toutefois d'etablir un etat initial pouvant servir 

de point de comparaison lors d'etudes futures. Ainsi, Kajak (1993) a etudie les 

communautes d'araneides de prairies inondables naturelles et entretenues a 25 ans 

d'intervalle. Elle a obtenu une difference significative entre les indices de diversite de 

Shannon calcules pour les prelevements datant de 25 ans et les prelevements actuels. 

Pendant cette periode, le nombre d'especes a forterneut diminue en raiso~ de 

I'augmentation du stress environnemental du aux facteurs inondation et fauchage. 

5. Perspectives 

Le nombre de replicats devrait etre augmente et ce au sein meme du Val Trupchun. 

Idealement les replicats devraient etre places ~ur le meme versant de montagne afin 

d'eviter au maximum l'influence d<;:s microclimats sur la composition des communautes 

d'araignees. La taille optimale des enclos permettant l'etablissement de peuplements 

d'araneides n'est pas connue avec precision. Cependant il est generalerneut admis que les 

araignees penetrent massiverneut dans des habitats jusqu'a concurrence d'une vingtaine 

de metres (Heublein, 1983 in Hänggi, 1993; Hänggi, 1993). Sans aller jusqu'a 

preconiser des surfaces de lOha pour pouvoir echantillonner une communaute 

representative d'un milieu (Mader, 1981 in Hänggi, 1993), la dimensiondes plus grands 

enclos du Val Trupchun (au minimum 100m2) devrait etre suffisante si l'etude se Iimite 

aux familles reputees peu mobiles au stade adulte. On privilegiera les enclos eloignes des 

lisieres afin de roouire encore le nombre d'especes sporadiques. 

Le problerne du faible nombre de captures par especes pourrait etre partiellerneut resolu 

soit en prolongeant la duree des piegeage barber sur une annee (Maelfait & Bae~ 1988) 

ou en changeant de methode de prelevement 

En Europe centrale, la periode la plus favorable pour pieger les araignees adultes se situe 

de mai a juillet (Tretzel, 1954 in Kromp & Steinberger, 1992). Cette periode correspond 

a la phase de plus grande activite et de plus grande densire d'araignees. La region du PNS 

etant SOUmise a un enneigement prolonge (6 mois) et tardif, i1 n'est pas possible 

d'atteindre les stations du Val Trupchun avant le debut du mois de juin. 
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En prolongeant la dun~e de piegeage, on peut esperer diminuer le nombre d'especes peu 

representees (en attrapant-plus d'individus) mais pastotalerneut les eliminer. En effet, les 

peuplements arachnologiques comportent toujours quelques especes dominantes, de 

nombreuses especes moyennement representees et des especes rares ou peu abondantes 

representees par 1 ou 2 individus. 

Un decapage du sol sur quelques dizaines de centimetres carres suivi d'une extraction de 

type Berleze-Tulgren devrait permettre de capturer davantage de Linyphüdae. Mais la 

methode est probablement peu applicable au PNS ou les enclos ont une vocation d'etude 

a long terme sans perturbation du milieu. 

6. Conclusion 

Cette etude a permis de montrer qu'il n'y a pas d'influence marquee des ongules sur 

l'arachnofaune des prairies alpines du PNS. Ainsi, il n'existe pas de difference de 

riebesse specifique, ni de diversite, entre les parcelles soumises ou soustraites a 
1' abroutissement. 

En se referant a d'autres etudes concernant les perturbations du milieu, il s'avere que la 

fauche ou le feu ont des effets variables sur les comrnunaures d'araneides (Maelfait et al., 

1990; Dilthogo et al., 1992). Souvent, un changement de dominance accompagne d'un 

rearrangement de la communaute ont ete observes immediatement apres une modification 

majeure de .l'habitat (Maelfait et al., 1990). Au vu des resultats obtenus au PNS, il 

apparait que les densites actuelles d'ongules du Val Trupchun et de la region d'Il Fuorn 

ne representent pas une source majeure de perturbation pour les cornrnunautes 

d'araneides des prairies alpines. 
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Annexe 1. Donnees brutes des captures par barber. 

Espece 4 4' 8 8' 11 11' 18 18' 21 21' 31 31' 32 32' 11 11' Ia Ia' ma ma' st st' 
Agyneta cauda 1 

Centromeros pabulator 5 I 2 8 

Centromeros sp 1 

Ccratinclla brcvipcs 1 
Ceratinella brevis 2 1 1 1 
Drapctisca socialis 1 

Erigone remota 1 
Erigonclla subelevata 1 
Evansia mercns 1 

Gonatium robens 1 1 1 1 1 3 2 

Lephtyphantcs annulatus 1 

Lcphtyphantes cristatus 1 

Lephtyphantes expunctus 1 

Lephtyphantes fragilis 1 

Lephtyphantes kotulai 2 2 

Lephtyphantes sp 8 

Maso sundevalli 1 
Meioneta orites 1 
Mcioneta rurestris 2 
Meionetasp 1 1 3 1 

Metopobactrus nadigi 1 1 
Micro subitaenus 1 2 
Milleriana inerrans 2 1 4 

Microlinyphia pusilla 1 

Porrhomma pallidum 1 
Silometopus rosemariae 1 2 1 

Tapinocyba pallens 1 
Tisovagans 7 1 

Trichopterna cito 1 

Typhocrestus sp 1 

Walckenaeria rnonoceros 1 

Walckenaeria stylifrons 1 
Walckenaeria sp 1 

Farn. Linyph 5 4 3 5 5 2 4 2 10 7 1 1 3 2 3 3 1 
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Annexe 2. Donnees brutes des captures par barber. 

Especc 4 4' 8 8' 11 11' 18 18' 21 21' 31 31' 32 32' ll 11' la Ia' ma ma' st st' 

Clubiona divcrsa 1 

Drassodcs pubescens 2 2 
Drassodcs sp 1 1 

Gnaphosa leporina 1 9 19 3 2 
Gnaphosa muscorum 1 
Gn<12_hosa sp 2 1 1 1 

H~odrassus signifer 1 2 1 6 2 1 

Haplodrassus sp 1 4 6 1 1 

Zelotes pusillus 1 

Zelotes talpinus 1 3. 9 2 2 1 
Zclotes sp 3 2 1 1 1 2 

Alopecosa accentuata 2 2 1 3 2 1 

Alopecosa aculeata 2 2 2 

Alopecosa cuneata 2 1 6 13 

Alopecosa pulverulenta 1 1 10 8 3 

Alopecosa taeniata 2 1 1 1 1 

Alopecosa sp 1 1 4 1 4 2 8 7 15 3 4 16 1 2 6 9 2 8 14 35 

Pardosa blanda 1 103 61 36 100 6 45 24 3 1 138 87 30 

Pardosa ferruginea 1 
Pardosa miJtta 2 38 8 

. 
4 5 4 5 2 103 103 1 30 

Pardosa oreophila 2 6 
Pardosa palustris 8 9 

Pardosasp 7 2 2 8 2 5 12 4 2 2 2 2 6 9 3 4 1 3 

Trochosa terricola 2 1 

Trochosasp 1 

Farn Lycosidae 1 3 4 45 22 132 50 111 4 6 3 41 3 3 48 48 2 5 

Pachygnatha degeeri 1 

Pachygnatha sp 3 5 

Robertus truncorum 1 4 

Steatoda phalerata 1 1 1 3 

Ozyptila atomaria 4 2 4 1 1 2 

Ozyptila scabricula 1 

Ozyptila sp 1 1 1 1 

Xysticus audax 1 

Xysticus cristatus 1 2 6 

Xysticus desidosus 1 

Xysticus gallicus 1 1 

Xysticus var. lanio 3 1 1 1 3 2 3 4 

Xysticus sp 1 5 1 2 1 1 1 2 2 3 5 13 

Euophrys monticola 2 

Heliophanus aeneus 1 
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VORSTUDIE ZUM GEOGRAPHISCHEN INFORMATIONSSYS1EM ARC /INFO. P. JÄGER; 
August 1988 

METHODISCHES VORGEHEN ZUR FORSCHUNGSFRAGE: REAKTION ALPINER OEKO­
SYSTEME AUF HOHE HUFTIERDICHTEN. Zusammenfassung der Ergebnisse der Klausurtagung der 
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